
EXTRAITS DE LA BULLE D’INDICTION DU JUBILÉ ORDINAIRE DE L’ANNÉE 2025 
PUISSE L’ESPÉRANCE REMPLIR LE CŒUR DE CEUX QUI LIRONT CETTE LETTRE 

Tout le monde espère. L’espérance est contenue dans le cœur de chaque personne 

comme un désir et une attente du bien, bien qu’en ne sachant pas de quoi demain 

sera fait. L’imprévisibilité de l’avenir suscite des sentiments parfois 

contradictoires : de la confiance à la peur, de la sérénité au découragement, de la 

certitude au doute.  

L’espérance naît de l’amour et se fonde sur l’amour qui jaillit du Cœur de Jésus 

transpercé sur la croix. C’est l’Esprit Saint qui, par sa présence permanente sur le 

chemin de l’Église, irradie la lumière de l’espérance sur les croyants. Il nous conduit 

à développer une vertu étroitement liée à l’espérance : la patience. Dans un monde 

où la précipitation est devenue une constante, nous nous sommes habitués à vouloir 

tout et tout de suite, ici et maintenant. Alors, l’intolérance, la nervosité, parfois la 

violence gratuite surgissent, provoquant l’insatisfaction et la fermeture. 

La vie chrétienne est un chemin qui a besoin de moments forts pour nourrir et 

fortifier l’espérance, compagne irremplaçable qui laisse entrevoir le but : la 

rencontre avec le Seigneur Jésus. Ce n’est pas un hasard si le pèlerinage est un 

élément fondamental de tout événement jubilaire. Se mettre en marche est 

caractéristique de celui qui va à la recherche du sens de la vie. Le pèlerinage à pied 

est très propice à la redécouverte de la valeur du silence, de l’effort, de l’essentiel.  

Le premier signe d’espérance doit se traduire par la paix pour le monde plongé, une 

fois encore, dans la tragédie de la guerre. C’est aussi avoir une vision de la vie pleine 

d’enthousiasme à transmettre.  

Au cours de l’Année Jubilaire, nous serons appelés à être des signes tangibles 

d’espérance pour de nombreux frères et sœurs qui vivent dans des conditions de 

détresse : malades, détenus, jeunes, migrants, personnes âgées, milliards de 

pauvres. 

Le Jubilé nous rappelle que les biens de la Terre ne sont pas destinés à quelques 

privilégiés, mais à tous.  

L’espérance forme, avec la foi et la charité, le triptyque des “vertus théologales” qui 

expriment l’essence de la vie chrétienne (cf. 1 Co 13, 13 ; 1 Th 1, 3). Dans leur 

dynamisme inséparable, l’espérance est celle qui, pour ainsi dire, oriente, indique la 

direction et le but de l’existence croyante.  

Le pardon permet de changer l’avenir et de vivre différemment, sans rancune, sans 

ressentiment et sans vengeance. L’avenir éclairé par le pardon permet de lire le 

passé avec des yeux différents, plus sereins, même s’ils sont encore embués de 

larmes. 
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